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Le Conseil général de la Corse, reconnaissant l ' intérét et l ' utilité de la Revue

de la Corse, a voulu soutenir et encourager cette publication essentiellement régio -
naliste en lui votant une subvention . La Revue dont la Cinquième année atteste
la persévérance,au(,g mentée de La Corse Moderne qui montre ses améliorations suc-
cessives, et de La Corse touristique, ajoutée sans augmentation de prix, n'est pas une
entreprise commerciale nais une oeuvre désintéressée, publiée sans but lucratif et
que tout Corse doit connaître et soutenir.

Elle est rédigée par une élite de collaborateurs qui en font une publication
unique, ne s ' adressant pas spécialement à des lettrés, mais à tous ceux qu'inté -
ressent les multiples et passionnantes questions que soulèvent le passé et l'avenir
de notre beau département insulaire.

_	 r .	 ,	
UN AN : France : 10 fr . ; Etranger : 12 fr . ; le numéro : 2 francs.

Abonnement des Amis de la Revue : 20 francs (avec prime).
Le prix du N o demandé comme spécimen est déduit du montant de l'abonne-

ment pris ultérieurement pour la mène année . Les livraisons sont bimestrielles
et l'année court de janvier à décembre . Les numéros précédemment parus dans
l 'année sont envoyés à tout nouvel abonné.

Collection de la première année avec titres, tables et couverture forte spéciale
(sans le n" 2 épuisé)	 6 fr.

Collection de la deuxième année (sans le n a 7 épuisé)	 8 fr.
Première année complète, brochée avec les tables . . . . franco

	

20 fr.
Deuxième année complète, brochée avec les tables . . . franco .

	

25 fr.
(Il ne reste que quelques ex . de ces deux années complètes)

Troisième ou quatrième année complète, avec les tables .franco

	

10 fr.
La collection des quatre premières années complètes . franco .

	

80 fr.
--s Un emboîtage est à l'étude pour renfermer les livraisons d ' une année.

Aucun env oi n'est fait contre remboursement . — Le mode de paiement le plue
pratique et le plus économique est le versement à notre compte ale chèques pos'
taux : Paris, 211, 44 . par mandat, avec talon pour la correspondance (Seuls frais
0,25 cent . quelle que soit la somme envoyée) . Le recouvrement par la poste, quand
il est demandé, est augmenté de un franc 50 cent . pour frais.
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Explications
Quand, il y a quatre ans, nous

avons fondé la Revue de la Corse, des
nécessités économiques nous ont fait
rechercher une iniprinrerie loin de Pa-
ris . Or, les économies envisagées ont
été bientôt réduites à néant par des
augmentations successives et il nous
est resté les inconvénients de rela-
tions d'affaires avec une localité où les
lettres ne parviennent que le surlende-
main.

Dés le début, une expédition de
papier avait mis prés de G semaines A
parvenir. Une autre fois la poste égare
notre bon A tirer, ce qui nous oblige
maintenant A recommander tous nos
envois, etc.

Pour notre dernier numéro, le
texte, cousu et broché avec les feuil-
lets de garde, a attendu prés dei se-
maines la couverture qui errait sur les
voies du P . L . M. D'où, le retard subi.
Comment s'étonner après cela des ir
régularités que nous sommes le pre-
mier A déplorer? Nous prions toutefois
nos abonnés de vouloir bien ne pas
nous en rendre responsable et de comp-
ter sur tousnosefforts pour y remédier.

Les bons hôtels de la Corse.
La liste des hôtels corses indiquant

leurs prix, auxquels nous avons consa-
cré gratuitement, dans cinq numéros
consécutifs, une place devenant de plus
en plus grande, a été fort appréciée,
pendant tout l'été, par les touristes
qui tous emportaient la livraison.

Elle n'avait pas le méme intérêt pour
nos abonnés, presque tous Corses, que
cette répétition privait en s'étendant
d'un texte plus intéressant pour eux.
Afin de leur évitercetinconvénient, tout
en obtenant te mérite résultat en faveur
des bons hôtels et des touristes, nous
allons faire un tirage à part de ces deux
pages touristiques (lui formeront ainsi
un supplément au numéro, sans en di-
minuer le texte . Nos abonnés auront
tout avantage A cette combinaison nou-
velle plus onéreuse mais favorable A tous.

Nous étudions en ce moment la con-
fection d'un emboltage, en forme de re-
liure, qui permettra de réunir commo-
dément les livraisons annuelles de la
Revue de lu Corse pour les faire figurer
comme un volume, sur le rayon d ' une
bibliothéque.

Notre prochain numéro fera connal-
tre le détail et le prix de cette innova-
tion qui donnera satisfactionA un grand
nombre de nos lecteurs .

Changements d'adresses
Quelques abonnés — principalement

des coloniaux venant passer leur congé
en Corse — oublient de nous aviser de
leur changement d 'adresse et lions ré-
clament ensuite les numéros qu'ils n ' ont
pas reçus . Or, ces numéros ont été
expédiés à leuruncien domicile . Quand
ils nous reviennent, il est facile d 'en
prouver l'envoi et do les réexpédier ;
mais lorsqu ' ils ne nous sont pas retour-
nés, il ne nous est pas indifférent d'ex-
pédier de nouveaux exemplaires dont le
prix do revient est fort élevé.

Nous prions donc nos abonnés de bien
vouloir , dans leur intérêt, nous aviser
quand ils changent de domicile.

D'autres nous écrivent, par exemple
de Corte, sans nous aviser qu'ils habi-
taient précédemment 'foulon . Comme
ils sont plusieurs du même nom, mais
pas un seul de Corte, ils nous obligent
à des recherches dans la comptabilité
pour retrouver leur trace . Il leur serait
cependant facile de nous éviter ces per-
tes do temps.

A cotte occasion nous prions nos
abonnés d'être bien convaincus que le
contrôle le plus rigoureux existe dans
le service des abonnements, toujours
effectué par la même personne.

L'ANNU CORSU
Almanaccu litterariu illustratu

Antologia Itegiunalista
Directeurs :

P. ARRIGHI et A . BONIFACIO
1924 — 2U1O année

21 Collaborateurs — 100 articles
300 pages — 20 gravures

Prix : 3 fr . ; franco. 3 .75 ; recom ., 4 fr.

La CORSICA de Novellini
La plus belle allégorie de la Corse,

format 80x60, valeur 30 francs, prix
15 fr . franco en un tube 17 fr. 50,
recommandé 18 fr. (exceptionnel).

Le Catalogue d'ouvrages
sur la Corse.

Attendu depuis longtemps, est enfin
paru et forme une brochure sous cou-
verture contenant 22 colonnes de noti-
ces bibliographiques.

11 sera adressé gracieusement et
franco à tous les abonnés de la cin-
quième année qui nous en feront la
demande .
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A . CLAVEL, éditeur, 43, rue Saint-Lazare, PARIS

s
SALVINI . Giusti ficaxione della Rive-

lu . ione di Corsica, combattuta dalle
reflessioni di tin Genovesee difesa dalle
osservazioni dl un corso . 1 vol . in-4,
24 x 18, in corti, 1764 . Impurtant ou-
vrage de 600 p. avec ou sans superbe
carte de la Corse, rel . parchemin de l'é-
poque . Prix variable selon état et édi-
tion . Environ 60 i1 .

	

. 75 fr.
Ouvrage rare et capital de l'histoire de la

Curae,monument de la typographie de Paoli,
Nous le possédons en plusieurs éditions OMM
(1758) Corte(t764)avec diftarents frontispices.

STORIA DELLE RI VOLUZIONI del-
l'isola di Corsica e della esaltazione
di Teodoro 1 r al trona di questo stato,
etc .Trasportata dalFrancese ;all'Haya,
1739 . 1 vol . in-12, titre2 coul . portrait
gravé en pied, rel . plein parchemin de
l'époque	 35 fr.
Edition rare, bon état, vendue récemment

5o (r . en vente publique.

BARR AL . (Inspecteur des P . et C . en
Corse)Méinoiresurl'histoire naturelle
de Lisle de Corse, avec un catalogue
1 yt.hologique(sic),et carte coloriée .1 vol.
in 8, rai .avec plein veau, Londres,
1783 tris rare.
Répertoire complet et gites de tous les mi-

néraux de la Celse : B~saltes,laves,serpentines,
jades, po) phyres, granites, jaspes, etc.

ROCC A. (Pierre) Pruverbj, 1lrlassirne e
Detti Cdrsi . t broch . in-12, 28 p . sous
couv . 2 cool . pap . spécial .Ti rage res-
treint . ex . ri unlérotés . Ajaccio 1921 .2fr.
Méine édition de luxe que La conque marine

du même auteur.
POLI (Xavier) . Histoire militaire des

Corses . 'l'orne II : Peri, Royal-Corse.
Corse-Cavalerie, Volontaires Corses,
Légion Corse, etc ., l vol . in 8 250 p.
Ajaccio, 19OO Epuisé . . . 8 h 10 fr.

oir le Tonte 1, cor M . ces deux intéressants
ouvrages sont devenus une rareté.

POLI (X .) La Corse dans l'Antiquité et
dans le haut moyen dge .I vol .gr .in-8,
210 pages . Paris, 1907 (rare) . 12fr .50
Une des histoires les mieux documentées de-

puis les origines jusqu'A l'expulsion des Sarra-
zins . (Monuments, géographie, moeurs, Ian.
guet, noms de lieux, etc .)

RORS1KANISCHE FELDZUG(Dev .),
1732, eirt Vorspiel rnoderner, Feuer
taktik, von Henning Von Mellenthin.
Récits de la campagne des troupes
Allemandes en Corse, avec un Croquis
de Cork‘, par un officier Allemand, un
Flan île la région et un portrait, 1 vol.
br . in-h, 120 p . Berlin . 1913 . 6 fr . 50.

Précieux commentaire de la défaite que
les Allemands éprouvèrent dans la bataille de
Cslenaana .

T

LUCCIARDI (J . P .) U Martiriu di
Santa Dit ota, drame en 4 actes, en
vers du dialecte corse traduction fran-
çaise en regard .1 vol . gr . in-8, 280 p.
pap . de luxe, portrait de Ste Dévote,
Paris 1922(envente che .el 'auteur) .10fr.
Ce vol . forme le complément des Cants

Carsi du même auteur (col O) mème édition
et même prix.

PAOL1 ()C .) et VERSIN ( .f . T .) . A.
Cispra,Antologia Animale Edition1914
seule parue . 1 broch . in-8, 80p . pap.
fort, Marseille .

	

l fr . 50
Brochure régionaliste publiant des poésies

de divers auteurs Corses.

ORECCR10NI (A . M.) Desservant tt
Caldarello, Histoire de Bonifacio . 1
broch . in-8, 64 pag. Bastia, 18,83 . 8 fr.

Très interessants détails en ce qui concerne
les monuments religieux.

ROGER (Max) . Nouvelle Aurore, un
acte patriotique en vers célébrant la
gloire de la Corse . broch . in-8, 32 pag.

'Ajaccio, 1915 .

	

. . . 2 f r . 50
L'action très captivante se passe aux envi-

rons de Sartène, en Août t914.
SERVAL (avocat au Parlement) Tra-
duction des statuts civils de l'fle de
Corse . 'l'exte et traduction en regard,
1 vol . in-8, 170 pages . Toulon, 1769.
rel . parchemin mauvais état, mais
complet . .

	

, 10 fr.
Id . plein veau, dos orné, armoiries ty fr.

GIRAULT de Saint-FARGEAUL.
Guide p ittoresque du Voyageur en
Corse . (Statistique, historique, descrip-
tion des principales localités, etc .).
avec 19 pl . grav. fines et 1 carte dé-
pliante, 1 broch. in-8, 2 cul . petit texte
Firmin Didot, 1838, rare.

Cette publication très appréciée, provient
d'un très important ouvrage en 5 forts volu-
mes que nous avons dû dérelier pour extraire
et rebrocher la Corse , (nous pouvons fournir
également d'autres départements).

EGLISE DE F1aLIX (C .del')Souvenir
de la Corse, de 1832 a 1867 ; Poème
pittoresque dédié ce la Corse XXI
chants s'appliquant aux particularités
de tnmurs corses . 1 broch . in-8, 84 p.
couv . imp . Bastia, 1868 (rare) 8 fr . 50

Chaque chapitre est un fidèle tableau d'une
particularité des moeurs da cette époque.

BARTOLI (M .) . Histoire de Pascal
Paoli ou un épisode de l'Histoire de
la Corse, 1 vol . br . in-8 . 386 p . Bastia
1889.

	

'	 6 , fr, 50
Ouvrage compact et apprécié, précédé d ' un

aperçu de l 'histoire de la Corse.

La lira Gututrr : A . CLAVEL
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REVUE DE LA CORSE MODERNE

LA SUBVENTIOV
du Conseil général de la Corse

La Revue de la Corse termine avec
ce numéro sa quatrième année, non
sans avoir surmonté, depuis ses dé-
buts, de sérieuses difficultés . Beaucoup
d'anciens abonnés, qui ont suivi avec
intérét ses développements, ont cherché
généreusement à suppléer au nombre
insuffisant des souscripteurs en s'ins-
crivant eonrme Amis de la Revue.

Plusieurs d'entre eux, membres du
Conseil général, ont voulu faire plus
encore en demandant à la haute assem-
blée corse le vote d'une subvention
qui honore grandement notre publica-
tion régionaliste.

Qu'ils veuillent bien en recevoir ici
tous nos remerciements . Cette marque
de considération lui sera un précieux
encouragement pour s'efforcer de ren-
dre sa cinquième année digne de l'in-
térAt qu lui a été témoigné . Tout le
mérite en revient d'ailleurs à ses dé-
voués collaborateurs dont les savants
travaux ont montré le fidèle attache-
ment à l'ouvre commune.

La Corse Moderne qui forme l'in-
téressant complément de la Revue,
commence aujourd'hui la publication
d'une remarquable série d'articles
économiques dus A des personnalités
d'urne incontestable compétence et qui
retiendront, sans nul doute, la meil-
leure attention des Corses qui nous
lisent . Leur grand intérét s'ajoutera à
celui que présentera la partie histori-
que et littéraire de la cinquième année.
Aussi recommandons-nous A nos abon-
nés non seulement de continuer leur
utile concours A la publication qu'ils
out soutenue et durit ils apprécieront
les améliorations nouvelles, mais de
s'efforcer de recruter, parmi leurs amis
un nouvel abonné dont ils joindront la
souscription à leur renouvellement.

Maigrio t l'incessante élévation des
frais d'impression, le prix de la Revue
n'est pas augmenté.

Rappelons que le mode de paiement
le plus économique est le versement à
notre compte-postal N" 211 .41 avec fa-
culté de correspondre sur le talon du
mandat que peut fournir le faoteur en
cours de tournée.

Les envois peuvent être faits dés
maintenant afin de ne pas retarder
l'expédition du prochain numéro en
cours de composition .

Notre cinquième année
Depuis la fondation de la Revue de

la Corse, chaque année nouvelle a été
marquée par une amélioration et nous
désirons que, sous ce rapport, la cin-
quième année ne le cède en rien aux
précédentes

Encouragé par le bon accueil de
nos lecteurs aux huit pages de la
Corse Moderne, voulant répondre au
geste approbatif du Conseil général,
nous ajouterons encore, A partir du
prochain numéro,huit autres pages qui
formeront La Corse touristique, prin-
cipal aspect sous lequel doit être envi-
sagé l'avenir de file de Beauté .Le tex-
te n'en sera pas composé par des récits
quelconques d'excursionnistes, ruais
par nos collaborateurs, MM . Louis
Villat ef Paul Chauvet qui connaissent
admirablement la Corse et dont nos
abonnés ont, depuis longtemps, appré-
cié le remarquable talent.

Le premier continuera la captivante
description des Régions touristiques
de la Corse dont les huit premières,
parues avec succès dans notre Indica-
teur, forment une élégante brochure
du prix de 3 francs, qui paralira en
uième temps que notre prochain nu-
méro et sera offerte gracieusement à
tous les Amis de la Revue.

Le second charmera les lecteurs par
les fidèles et poétiques tableaux de ses
Souvenirs de Corse . La ehltelaine du
Scudo, Valentine de Saint-Point, ap-
portera la note sentimentale . ..

Nous avons le ferme espoir que cette
importante amélioration recueillera l'u-
nanime approbation de nus lecteurs.

Naturellement, il en résultera pour
nous une sensible augmentation des
frais dont nous supportons déjA très
difficilement le poids de plus en plus
écrasant.

Le prix de l'abonnement déjà insuf-
fisant, devrait être équitablement porté
A 15 francs (2,50 le N") mais, pout'
maintenir à cette oeuvre régionaliste
son but. vulgarisateur, il restera à10fr.
pour ceux qui jugeront ne pouvoir
verser davantage.

Nous espérons flue les Amis de la
Rcrrre,qui ont libéralement souscrit 20
francs, verront leur nombre s'accrottre
comme l'année dernière, d'autant plus
qu'ils recevront en prince la brochure
contenant les premières régions touris-
tiques dont ils liront la suite dans La
Corse touristique formant la troisième
partie de la Revue,

1V — N 24 . NovEMtisE-DkcEUBNE 1923 .
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ETUDES ÉCONOMIQUES
L'assainissement

de la Côte Orientale

Adduction (l'eau potable
On a beaucoup parlé à la récente

session du Conseil Général et on parle
encore beaucoup dans les journaux
locaux de la question de l'assainisse-
ment des côtes et particulièrement de
la Cette Orientale . — Un crédit de
11 .500 .000 fr . a été alloué en principe
par la loi de 1911 pour cet aeiainisse-
ment ; jusqu'ici 4 millions environ ont
été dépensés . 1)u entend parfois de-
mander A quoi ces 4 millions ont servi,
on entend mère- dire qu'ils n'ont servi
à rien e1 on est font prêt à parler de
gaspillage . Il sera sans doute intéres-
sant pour les lecteurs de cette revue
d'avoir lit-dessus quelques précisions.

La plus grande partie des crédits
out été consacrés à l'adduction d'eau
potable dans la plaine, non seulement
dans les hameaux, mais partout où un
centre de culture existe. on a admis
en effet et l'expérience en a montré le
bien fonde, qu'avant de procéder aux
travaux d'assainissement proprement
tilts, il fallait doter les régions à assai-
nir d'eau potable. Cette théorie est
peut-étre discutable pour des médecins
qui prétendront que chaque flaque d'eau
qui séjourne sous le robinet des fontai-
nes constitue un foyer nouveau de pa-
ludisme. Pour nous cet inconvénient
est négligeable ; sans doute des mous-
tiques vivront sous les fontaines et pi-
queront les habitants du voisinage;
mais les bienfaits sur l'organisme
d'une eau vraiment potable compense-
nuit largement le petit accroissement
de paludisme dit aux flaques d'eau des
fontaines.

I)u reste, la destruction de tous les
anophèles sur les côtes de la Corse est
une utopie et s'il eu subsiste il sera
impossible à tous les habitants d'une
région de 100 .0(X1 hectares de s'abriter
de leurs piqures . Alors, dira-t-on, que
parler-vous d'assainissement si, a pri-
ori,vous estimez impossible de suppri-
mer le paludisme. A dire vrai, on n'a
jamais espéré, de bonne foi, supprimer
le paludisme en Corse pas plis qu'on
ne l'a supprimé en Sardaigne, pas
plus qu'on ne cherche à te supprimer
en Juda-Cbine.

Le but auquel il faut tendre est de
permettre que dans la plaine insalubre
mais fertile un puisse -trie et provint-

-,REVUE bn LA CORSÉ MOr)Etli

rets Pour pouvoir vivre il faut certains
éléments dont le plus imlispensahleest
l'eau potable et pour prospérer il faut
que le paludisme soit suffisamment
atténué pour que, moyennant au be-
soin quelques précautions qu'indiquera
la Faculté, le cultivateur puisse s'éta-
blir à proximité de ses champs . Si,
comme c'est le cas clans la plaine orien-
tale, ces champs sont fertiles et per-
mettent à l'exploitant . de gagner lar-
gement sa vie et de mettre de
l'argent de côté pour ses vieux jours,
ce n'est pas quelques cas de palu-
disme qui l'en chasseront . Des raillions
d'éires hnruains vivent riais ces con-
litions et il serait bien étonnant que le
cultivateur corse qui est intelligent et
courageux renonçcit à une situation
prospére par crainte de quelques ac-
cès de fièvre . D'ailleurs nous sommes
persuadé que les mesures préventives
qu'il est si difficile d'appliquer aujour-
d'hui d des paysans pan vies et souvent
découragés, seront appliquées sansdif-
lieulté en dehors de toute intervention
administrative lorsque le ménre pay-
san constatera que dans cette plaine
orientale si souvent maudite, il petit
i'ivve et prospérer.

En se plaçant à ce point de vue on
peut, sans paradoxe, prétendre que la
cluininisatien, l'emploi des moustiquai-
res,le péti'otage des flaques d'eau, etc',
sont (les mesures qui sans doute ont
beaucoup d'intérèt pour la défense de
l ' individu niais qui n'en ont qu'un très
faible pour le relc',venreut de la Corse.
Au contraire l'adduction d'eair pot able
dans la plaine, premii,re condition de
vie, a une importance considérable,
pour sa miseeu va Ieur,laquellesera selon
nous un des l'acteurs essentiels dudé-
veloppeuuent économique de l'lle.

C'est sain; doute à la suite de consi-
dérations de cet ordre rire l'on décida
de mettre eu premier lieu des tra-
vaux d'assainissement, l'adduction de
l'eau potable et que les 4 millions déjà
dépensés l'ont été presque exclusive-
ment ,A des travaux de ee genre.

Actuellement le réseau construit
dans la Plaine Orientale, entre, Bastia
etGhisonaccia,compreud 1511,500 métres
de canalisations qui alimentent 109
fontaines disséminées nais la plaine le
long ties nattes et des chemins de des-
serte . Le débit que donnent ces canali-
sations est de plus de 20 litres à la se-
conde soit par jour : deux millions de
litres . lies travaux sont en cours pour
completer et étendre les réseaux . Fui
outre seront incorporées (laits ces Ira-
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vaux les adductions d'eau potable des-
servant le bourg de Macinaggio et
les villes de Porto-Vecchio et de Bo-
nifacio.

Malheureusement il y a un point noir
dans l'extension des adductions d'eau
dans la plaine et l'usage mémo de cel-
les qui sont eu fonctionnement menace
d'Otre compromis . Ce danger qu'il faut
regarder en race est la diminution ra-
pide et progressive du débit des sour-
ces . Telle conduite établie il y a 7 ou
8 ans alors que la source délitait trois
litres A la seconde ne trouve plus :1 s ' a-
limenterque pour un litre et demi . Pour
telle autre dont on avait projeté d'aug-
menter lo délit par t'adduction d'une
source nouvelle, on se heurteA une im-
possibilité parce que la source que
l'on espérait capter a it peu près tari.

Il y a tort heureusement un remède
<l cette grave situation c'est de cher-
cher l'eau potable soit dans la nappe
souterraine art moyen de poils soit
plus silremeut IA oit elle coule eu sur-
face, c'est-A dire dans l'un des nom-
breux torrents qui dévalent vers la
plaine . (lotte eau des torrents déja très
pure, le sera rendue tout-ft-fait par
un établissement filtrant moyennant
quoi les cultivateurs corses boiront de
l'eaU qui vaudra certainement autant
que l'eau de Seine, laquelle filtrée par
les nomes procédés est la boisson nor-
male d'une bonne partie des Parisiens.

Il est probable que parmi les projets
d'adduction d'eau qui restent o réali-
ser dans la Plaine ( }dentale il y en aura
plusieurs pour lesquels on recourra dés
l'abord A cette méthode.

Nesa-Rossi ILM.
Ingt'nicur de l'hydraulique agricole.

Les grandes routes de la Corse

Contrairement A ce que l'on entend
(lise parfais par des gees mal rensei-
gllés, la (,tarse possède un tt'és vaste.
('t trias bon réseau routier si on la com-
pare aux départements du Continent.

Ce réseau comprend en effet :
1141 1( .300 de Routes nationales.

505 k .200 tae Boutes forestières (lui
tout partie du réseau de I' t tat au
u'.me litre que les précédentes.

210 k .10(t b Routes départementales,
auxquels il faut ajouter environ 500 km.
de chemins vicinaux dont la pratica-
bilité est bonne . Cela représente donc
un total de 21(M) km . environ de roules
en Corse.

Cependant ce réseau est insuffisant
pour les besoins tt desservir car il reste
encore dans le département beaucoup
de communes et meure des chefs-lieux
de canton oit l'on ne peut aller qu'A
dos de mulet . D'autre part des routes
ayant un caractfre iuler-régional sont
encore nécessaires et telles sont surtout
la route de Cervione A la région de
Corte et la roule de Bicchisano rl Zonza.

La première que l'on appelle cou-
ramment route de Corte A Cervione
mettrait eu communication la plage
de Cervione (région de riches cultures)
avec le centre de la Corse : Corte,
Venaco, Vivario, etc . Il y a autre ces
deux régions un courant économique
tris prononcé dont la route Corte-Cer-
vione serait l'artère désignée . La se-
conde route qui a aussi un caractère in-
ter-régional relieraildirecteruentAjaccto
rl Porto-Vecchio eu coupant. la boucle
qui, de Bicchisano A Zonza, se dt3vo-
loppe par Olmeto, Propriano, Sartène
et Ste Lucie-de-Tallano.

Les études de ces deux routes sont
en cours . La pretniére est en principe
incorporée au réseau( des Routes Natio-
nales et sera, au moins potin les deux
tiers de la dépense,construite parl'Etat.
Celte dépense atteindra un total appro-
ximatif de trois millions.

La deuxième est sur le point d'ètre
classée comme Ruute départementale;
les dépenses potin son achèvement et
la mise CO état des parties ouvertes
s'élèvera ft 900 .000 frs dont sans doute
une partie, peut-Otre 50 e /e seront sup-
porles par L'Ehtt.

Au total, le Département aura et sup-
porter pour ces deux routes une dépense
qui ne sera pas iufiHeure r1 1 . .150 .000frs.
soit I million et demi on chiffres ronds,

Pour la Route de Corte-Cervione,,
l'1tat a denraadé,pour ne pas augmeu-
ler ses charges annuelles, qu'une lon-
gueur équivalente A cette route,choisie
dans le réseau existant, fqt déclassée
et incorporée au Réseau départemen-
tal . C'est seulement moyennant eet1Q
condition qu'il participera aux dépen-
ses pour la proportion (les 2/3 . On
peut penser qur si le Département lui
offrait d'incorporer dans son réseau
une longueur supplémentaire de Rou-
tes de la voirie nationale, il accepte-
rait peut-0W de prendre A sa charge
la totalité de la dépense ; et en ampli-
fiant la méthode, n'est-il pas permis de
croire que l ' Etat construirait. les deux
routes dont . nous avons parlé sous la
condition du déclassement d'uneIon-
gueur suffisante des routes (Cuit il a
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aujourd'hui la charge t
Par exemple

si l'on déclasse 150 km. de routes
aujourd'hui entretenues par 1'Etat et
qui lui coulent environ 150.000 frs.
par au, pour les remettre au Départe-
ment, 1'Etat ne pourra-t-il pas coopé-
rer A la construction de nouvelles rou-
tes pour une somme correspondant au
capital soit, ftO " : o : 2 milliclns et demi f
C'est une question que pourraient uti-
lerüent poser les parlementaires de la
Corse.

Si elle était résolue par l'affirma-
tive, voici quelle pourrait être la com-
binaison permettant au département
d'obtenir la coustrection A la charge
complète de 1'Etat des deux nouvelles
routes nationales.

Dans l'état actuel la part du dé-
partement A ces dépenses de construc-
tion serait environ de 1 million et de-
mi dont l'intérêt A 6 représente
l'entretien d'une longueur (le 90 km.
de routes nationales ou forestières.
L'incorporation au réseau national des
deux nouvelles routes augmenterait
ce réseau d'une longueur de 97 km.
Il suffirait doue de pouvoir salis in-
convénient déclasser une longueur to-
tale de 187 km. de routes choisies clans
le réseau des routes nationales ou fo-
reslii-'. res.

Or, ce déclassement est parfaite-
ment faisable ; nous citerons comme
routes pouvant être rattachées sans
inconvénient au réseau départemeu-
lai.
La Rouie nationale 195

de Sagone A E visa	 30k . 490
La Rouie nationale 200du

pont d'Altiani A la tuer	 33 k . 730
La Route lurestiére n° 1 de

Cauroâ Bastelica	 26 k . 4211
La Route forestière n° 2 de

la forêt de Zonza au port
de Pinarello	 15 k . 110

La Route foresliéa'e n° 3
entre la ruer et Reigo-
dére	 9 k . 160

La Route forestière n° 7
de Calzaretlo A la forêt
de Pietrapiana	 21 k . 360

La Route forestière n° 8
de Galeria A Filesorma
et A la forêt de 'I'etti . . .

	

36 k . 740
La Route forestière u° 12

du Travo A la forêt de
'l'ova	

Total

	

189 k . 730
Toutes ces roules m'ont véritable-

ment qu ' ut earactét'e loc•'aI et pour-
raient être comprises soit dans les

Routes Départementales soit dans les
chemins d'intérêt commun . On pour-
rait d'ailleurs encore en trouver d'an-
tres dans lei même cas Quoi qu'il en
soit la combinaison est possible et elle
serait avantageuse pour le Dopa rte-
ment et qui il sera difficile de trouver
sur ses propres ressources de quoi
apporter sa part contributive dans la
construction des deux routes impor-
tantes de Corte-Cervione et de Biechi-
sano-Zonza .

	

Simon HcasAN
Conducteur des Ponts et Chaussées

L'EXCURSION I)U T . C . BELGE

en Corse

Lorsque le Conseil du Touring Club
de Belgique décida récentnteut t'orga-
nisation d'un voyage collectif dans 1'l1e
Etichantée, ce n'était. pas la l)retuiére
fois que cette aventu re était tentée . Je
dis aventure, car c'en était une que de
s'engager, A la tête d'un groupe de
trente personnes, dans un pays dont
un ou cieux centres seulement peuvent
fad tentent recevoir une caravane aussi
importante.

DéjA on 1900, mon regretté collègue
Georges Leroy avait parcouru la Corse
A. bicyclette . En 1909, il y retourna,
conduisant un groupe de membres du
Touring Club . Il visita la Corse eut
combinant son itinéraire en chemin de
fer et eu voitures.

Depuis, les moyens de transport
ayant été perfectionnés, ce fut l'auto car
que l'on choisit.

il importait de visiter la Corse dans
ses parties les moins parcourues et de
faire connaissance avec les autochto-
nes de l'antique Cyrnos, dont les tra-
ditions et les histoires de brigands seu-
les sont répandues de par le monde.
Il fallait voir le maquis, le légendaire
maquis avec ses senteurs spéciales et
ses méandres mystérieux . Il fallait lo-
ger chez l'habitant et aussi peu que
possible dans les palaces de Bastia et
d ' Ajaccio . C'est ainsi que le programme
fut conçu et étudié, et je dois, A cette
occasion, remercier bien sincérentent
M . A . Clavel, Directesur cie cette Revue,
pour les renseignements qui m'ont puis
saatnn ► t+nt aida' dans l'organisation de
nul ne voyage . Je dois aussi des rentet r

-cienaents A M. le Docteur Pascal /me--
carelli, président. titi Syndicat d'initia-
tive de Bastia, et A ses deux collabora-
teurs : M . Guitton, vice-président et M.
Ranrelli, secrétaire . A mon arrivée

16 k . 720
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eu cette ville, ils sentirent gracieuse-
ment à la disposition du groupe de Bel-
ges qui venaient visiter leur patrie.

Mon but, en écrivant ces lignes, n'est
pas de ( découvrir s la Corse . D'au-
tres l'ont décrite et ce que je pourrais
en dire serait beaucoup moins bien dit.
Ce serait aussi sans intérêt pour les
lecteurs de cette Revue, lest fuels con-
naissent tous la Corse beaucoup mieux
que moi qui n'y ait passé que douze
jours.

Ce qui m'engage ;1 parler de la ran-
donnée que j'ai faite en Corse,c'est l'a-
cueil si sympathique et tout à fait char-
mant que nous y avons reçu de la lo-
pulation, et cela dans n'importe quelle
bourgade oit nous avons passé.

Le vrai Corse nous a reçu partout
avec cordialité et ce fut véritablement
un voyage t r iomphal que le nrltre . Par-
tout des réceptions touchantes et syut-
pathiques étaient faites aux Belges.
Partout des discours de réception, par-
tout des fleurs pour les touristes ve-
nant de Belgique . Et toujours et par-
tout l'expression de l'admiration des
Corses pour l'attitude de la Belgique
et de son roi, pendant la grande guerre.

Les réceptions debutéreut par Bas-
tia, A notre arrivée en Corse . LA'. le,
drapeau belge flottait eu notre hon-
neur ; I ;1, une réception magnilirtue
nous fut faite parce counité d'initiative
dont le président, le doeteur Lucca-
relli, nous souhaita la bienvenue en des
termes si cordiaux que nous en avons
conservé la meilleure impression.

La grande salle à manger du Cyr-
nos Palace-Wtel oit nous étions des-
cendus, était decorve de drapeaux et
de lieurs ai notre intenlion,et un orcbes-
Ire nous salua d'une vigoureuse Bra-
bançoune.

Ce fut à choque étape ainsi.
Et dans les bourgades des monta-

gnes, à Vivario. à Ghisorni, :1 Buco-
guano. A Zonza, A Aulléne, ce fut tou--
jeurs le tue+tue empressement, nous
rendre le séjour le plus agréable pos-
sible . Je recourrais bien volontiers que
tous y ont réussi au delà de ce que
nouS petuyiuns espérer . Car dans ces
villages perclus en dehors des routes
de tourisme. c'était parfois un probléme
difficile ai résoudre que d'héberger un
groupe de trente personnes .

	

tneueanf dans la pots lui re fraternité,
A Aulléne, je fus l'hr'tte du cure, qui j irradierais•nttsurteutondelesynthétique

Ôtait heureux de reprendre contact avec 1 faisceau tir' la luntiéro ? Quel beau
des Beiges . Ce curé avait été sur le rave et cour rire de telles ambitions se-
front des Flandres pendant la guerre raient plus dignes de nous que tout ce
et. parlait avec enthousiasme de nos bas réalisme, cescompétitious dites po-
soldats et do notre patrie .

	

Iniques, ces contingences avilissantes

D'ailleurs, partout en Corse, je le
répéte, nous avons constaté la respec-
tueuse sympathie dont nous étions
l'objet . Elle s'explique, pensons-nous,
par l'ardent patriotisme des Corses,
qui ont soutenu tant rie luttes pour
la Iiberté . Leur participation à la lutte
suprénre de 1914-1918 est encore attes-
tée par les monuments élevés à la mé-
moire des soldats morts au champ
d'honneur et originaires des localités
due nous avons visitées . Partout nous
avons rencontr é de ces monuments,
attestant la large part prise par les en-
fants de la Corse ft la défense du droit
et de l'indépendance des peuples.

Cette magnifique randonnée à tra-
vers la Corse nous laissera, à tous,
des souvenirs d'ardente amitié pour
un peuple dont la fraucbe cordialité
nous a été si largement témoignée.

El si j'écris aujourd'hui ces lignes,
c'est afin d'exprimer les bons souve-
nirs que j'ai personnellement conser-
vés de mou séjour dans I'lle Enchan-
tée .

	

11 . VtN MtrEunr6ECK

Administrateur du Touring Club de Belgique
v w wv.n~wwv~ivw~iv~v~iwvw

NOUVELLES BIBLIOGRAPHIQUES

Valentine de Saint-Point
Saint-Point ! le séjour ravori de La-

martine . le lieu oit il est enterré . M . le
Bref, professeur agrégé art Lycée de
Nice, consacre à Valentine de Saint-
Point, petite nièce du poète, un subs-
tantiel et élégant a Essai e d'une qua-
rantaine rte pages. Valentine do St-
Poiut est presque une compatriote ; ce
n'est pas elle qui protestera contre
cette annexion : outre qu'elle habite le
plus souvent, au ch;ltean da Scudo,
elle chérit la Corse autant et mieux
que nous-mémos . t)'aiIkm comment
cette t Nietzchéenne D qui sait allier
le meilleur de lit finesse latine au culte
le plus ardent (lu a moi D, n'aurait-elle
pars été séduite, conquise par Cycnos,
terre de beauté sans doute trais aussi
terre de volonté et d'orgueil f Et est-il
étonnant que l'auteur des a Porsmes de
la Mer et du Soleil» lève rie 'unir, au
centre de l'tle, le Temple de l ' Esprit,
oit ces deux féeries e les deux civilisa-
tions de l'Occident et de l'Urieut, coin-
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et funestes dans lesquelles s'embarras-
se et se perd un peuple généreux
niais aveugle, uil il déshonore son pas-
sé ea compromettant son avenir ! Ce
t ue fut l'antique Trinacrie, Cyrnos le
reviendrait.

Agrigente n'est plus quinte ombre
et Syracuse dort sous le bleu linceul
the son ciel indulgent.

1,a horse recueillerait leur succes-
sion, enricliireit l'héritage spirituel
de Honte t+i d'Atiti>nes : ft un monde
nouveau une Sicile nouvelle, et c'est
nous qui serionsles vrais fils de la Louve.

Je demande pardon de cette di-
gression lt raton collègue Le Brel . Je
reviens dt lui ; il résume ainsi l'évo-
lution (le Valentine de StPoila. :

a De l't a 1 ocentrisme et la (reter•nite,
(le l'or!' lied à l'axrct se, la courbe se des
Sinettrive /larmee ie a1a1R .CUnt rigueur.
Demain, la terreur viasi-mystiqio ,
de SOU Ult rU 8in e ce rjtrcullra, rar)t nid

hier ont surpric les audaces de son
exultation. indirilhlello . »

Et le critique ajoute en ruaniére de
eonclusion et de iet:un : • ee renouvel-
lement n'est-il pas un bel exemple
pour les individus et les sociétés, ne
vaut-il pas mieux que la stagnation
ou que la momie inverse, celle de
tant d'hommes qui vont d'enthou-
siaRmes juvi'niles a l'Egoisnte-lioi ? >,

L'étude de M. Le Bret est une hie-
graphie intelleetuelle, genre délira) s'il
en fui . L'auteur s'attache à décrire la
vie tl'un esprit, d'une penst,e . brace
a la clarté et r4 la sobriété toutes car-
tésiennes de son style, grace A la sa-
roté et rt la discrétion de ses cinutais-
salives, il nous fait prendre un intérét
classique ai la cootenlplatiun d'un vi-
sage ultra-moderne. Sou livre est un
livre d'art et dans sun fond et dans sa
forme et jusque dans son extérieur.
M . le Brel pense en philosophe et sent
en artiste (qu'un se reporte en particu-
lier ;t son beau sonnet liminaire) ; it ne
fallut pas moins qui' cet art et cette
philosophie puur nous faire compren-
dre it guftter Valentine de Saint
Point .

	

I)ASO PAGnirt .r .t

P . S . J'apprends que Valentine de
St Point va prot•haiuerneni collaborer fl
laleVtt :nüli-delaIlevncettielaCtnNe,
nous ne putivuna qu'en élre heureux el
llattés

La place orenpée par le table des
)natiéres nous )net clans l'obligation
d'ajourner an prochain numéro la suite
de la i/lb/i01i'ap/rjediela Presse Corse .

La Société des Sciences de Bastia
a fait parailre,euOctuhre dernier,lefas-
cicule d n3°i'I ri n'est re de 1921(N u i. 453-45h)
entiéremeut rousacré A la Correspon-
dance du lieutenant Colonel Gentili,
commandant les troupes en Corse pen-
dant les années 1'79G-9'7, d'apré s, les
papiers de l'abbé Lelteron.

Le 31 octobre, une assemblée de
membres a eu lieu pour lire un prési-
dent eu remplacement (le M . S. de
Caralla démissionnaire . Elle a nuninht"
ft l'unanimité M . Flash, ancien minis-
tre d'État at la Principauté le Mo-

-uaco, et pour vice-président M. le
Chanoine Lcsrhi.

Il était impossible de faire tin meil-
leur choix . Le Gunité de Direction a
été complété par MM. Sari, Sénateur,
Leca, président du Tribunal et G . lire-
gory,hanquier, tut étudiant i,s-lettres,
M F Cbiarisuli, a été adjoint a1 M.
Anthrosi, chargé de l'impression du
Hullelin, pour l'aider dans les ques-
tions matérielles . Ainsi reconstituée,
la. Société des Sciences a tous les élé-
ments qui lui permellronl the continuer
avec le indure succès sa tris brillante
earrif're .

A Letia
La cutuntttne de Letia est formes

pp M . deux hameaux, St hush et SI-
qui comptent ehaetlnsix conseil

-letts ntuttit'iltanx,formant ainsi deux
fractious i•r :tles et irréductibles, le
maire étant élu au hénéliee de l'rlgr . t b',
il est nonagénaire et, réside tl St Hoch
tandis que la tuairie est ai St Martin.
De lai, ntaiutn iucidenfslrngi ruutittnes
dont le spit-ilut'l harde curse Maitil raie
a su tirer q n désopilant dialogue entre
:1Îa i'ti aallll el S'a,' ru,cil, in t, -

Ct'tte Srirnetti- hutttttristiglie qu'il
litnle : .Snll Rerc'ai•ontra Sait lia rim t',
forme une petite hrttcintre iii-111 de 24
pages récemment sortie ties presses
de La ,Jei,tle Gance.

Xavier Poli

Depuis la puhlicaliuu tie notre der
nier numéro , is //'rrlltr at ru la douleur
tie perdre mi de ses e rxrt•Ilenls eellnhu-
l' att'tn's tluiti un impurhuit tt'tirli de-
vait p:tratitre pruchainentent, le t'alti-
taiue Xavier Poli, Itisttu ive de la Curse.

itegrettant que la poriedicili• de la
Rertie nail pas permis d'en parler plus
161, notre prochaine livraisuu ciuttien-
dta true entire tittr cet i urinent el re ..
grittu" ia'1•ivain curse .
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